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Une manifestation de lycéens s'est déroulée devant le lycée Paul-Cornu, à Lisieux.

La mobilisation lycéenne gagne Lisieux. Des barrages filtrants ont été mis en place, lundi, à
l'entrée des lycées Cornu et Gambier. Un tour de chauffe avant un mardi noir.

Des tas de palettes, des pancartes hostiles au gouvernement, des appels à la démission
d'Emmanuel Macron... Il régnait une ambiance gilets jaunes hier lundi, aux abords du lycée
Paul-Cornu, à Lisieux. Entre 6h30 et midi, des élèves ont manifesté devant l'entrée de
l'établissement pour protester contre la réforme du lycée et du baccalauréat, la plate-forme «
Parcoursup » ou encore la hausse des frais d'inscription à l'université pour les étudiants
étrangers. « Ce sont les mêmes revendications qu'au niveau national », a précisé Alexandre
Garzennec, élève en BTS études de réalisation d'un projet de communication. La mobilisation a
attiré une centaine de personnes.

Les gilets jaunes les rejoignent

La même action a été organisée, pendant deux heures, dans l'autre lycée public de la ville, la
cité scolaire Marcel-Gambier. Comme les gilets jaunes, les lycéens ont mis en place des
barrages filtrants. Élèves et enseignants pouvaient entrer et sortir du lycée sans difficulté, les
cours ayant été maintenus. « Nous n'empêchons pas les élèves d'étudier. Notre action est

avant tout symbolique. Nous profitons de la grogne nationale des gilets jaunes pour faire

entendre nos revendications », a souligné Antoine Auvray, également élève en BTS études de
réalisation d'un projet de communication à Cornu.

Le proviseur du lycée Cornu, Denis Le Cléach, a rencontré les manifestants. « Les élèves qui

manifestent seront notés absents, a expliqué le chef d'établissement. Leurs parents devront

justifier cette absence. Je me suis assuré qu'ils ne bloquaient pas l'accès au lycée. Des

assistants d'éducation les surveillent pour éviter d'éventuels incidents, notamment avec

des gens de l'extérieur ». Des gilets jaunes sont venus leur prêter main-forte au cours de la
matinée. Fidèles à leur mode d'action sur les ronds-points, la circulation a été perturbée, par
moments.

La mobilisation a faibli l'après-midi. Pour reprendre de plus belle ? Signé du syndicat UNL
(Union nationale lycéenne) et distribué aux élèves à la sortie du lycée, un tract annonce « un
mardi noir ». Les barrages filtrants pourraient alors laisser place à des blocages.
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